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« Aux origines du mythe de Faust »
Si le personnage de Faust est évocateur et a engendré un mythe qui s’est propagé en Europe depuis le début du XVIème siècle jusqu’à aujourd’hui, l’origine de ce mythe est souvent méconnue.

Faust est le nom de famille d’un personnage historique vraisemblablement prénommé Georg, qui vécut vers 1480-1540 dans le sud de l’Allemagne
. D’après les témoignages de cette époque, il s’apparente tantôt à un grand magicien, tantôt à un imposteur ou à un charlatan. 
De nombreuses œuvres littéraires, musicales ou philosophiques vont contribuer à la construction du mythe de Faust en narrant les aventures d’un personnage, Faust, qui a certes une réalité historique, mais dont les traits sont transformés ou altérés dans les différentes adaptions. Ainsi, chaque auteur accentue ou développe certaines facettes du personnage, selon l’époque, le contexte ou l’interprétation qu’il prête à ce personnage. Il convient de souligner le décalage qui peut exister entre le personnage de Faust, tel qu’il apparaît dans une œuvre, et le symbole « acontextuel » qu’il incarne. Barbara Könneker oppose dans cette optique Fauststoff et Faustidee
. 
Dès la fin du XVIème siècle, un auteur anonyme luthérien reprend le nom de ce personnage et écrit l’Historia du D. Johann Faust (1587)
, dans laquelle Faust s’adonne à la spéculation et aux pratiques magiques, et conjure le diable afin de sceller un pacte exprès avec celui-ci. Ce texte connut un grand succès et fut réédité vingt-deux fois avant la fin du XVIème siècle.  

La traduction anglaise de cet ouvrage inspira le dramaturge anglais Christopher Marlowe qui rédigea en 1592 La tragique histoire du docteur Faust dont le personnage principal s’apparente désormais davantage à un intellectuel de la Renaissance.

Le mythe de Faust continua à se forger aux XVIIème et XVIIIème siècles et fut marqué par l’influence romantique, notamment au travers des deux Faust de Goethe dont la rédaction s’étendit sur plus de soixante ans. 

Le personnage de Faust fut également repris par la littérature contemporaine notamment avec la version du Doktor Faust de Thomas Mann. 
Dans le domaine musical, les compositeurs tels Hector Berlioz en 1846 avec La damnation de Faust, Charles Gounod en 1859 avec Faust ou Ferruccio Busoni en 1925 avec Doktor Faust, adaptèrent également le mythe de Faust (1947).    

Le philosophe Oswald Spengler s’est également emparé du personnage de Faust en le hissant au rang de parangon de la culture occidentale dans son œuvre Le déclin de l’occident (1918-1922).   

Il s’agira dans cette contribution de revenir aux origines du mythe et d’étudier le personnage de Faust tel qu’il apparaît dans l’une de ses premières attestations littéraires, l’Historia du D. Johann Faust de 1587. 
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